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Aujourd'hui nous sommes le vendredi 17 mars. Ceux qui le souhaitent pourront faire mémoire de St
Patrick.

Selon une vieille tradition, chacun verra s’il veut faire de ce vendredi de carême une petite
démarche d’humilité et de pénitence tournée vers le Vendredi saint. Déjà, je demande au Seigneur
son aide pour mieux aimer en écoutant O Lord, my heart is not proud de Margaret Rizza. La croix de
Pâques est devant nous : Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen.

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 12 de l’évangile de Marc.

En ce temps-là, un scribe s’avança vers Jésus pour lui demander : « Quel est le premier de tous les
commandements ? » Jésus lui fit cette réponse : « Voici le premier : Écoute, Israël : le Seigneur notre
Dieu est l’unique Seigneur. Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme, de
tout ton esprit et de toute ta force. Et voici le second : Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Il
n’y a pas de commandement plus grand que ceux-là. » Le scribe reprit : « Fort bien, Maître, tu as dit
vrai : Dieu est l’Unique et il n’y en a pas d’autre que lui. L’aimer de tout son cœur, de toute son
intelligence, de toute sa force, et aimer son prochain comme soi-même, vaut mieux que toute
offrande d’holocaustes et de sacrifices. » Jésus, voyant qu’il avait fait une remarque judicieuse, lui
dit : « Tu n’es pas loin du royaume de Dieu. » Et personne n’osait plus l’interroger.
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Point 1
« Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ta force. » Dieu, j’y crois, j’y réfléchis,
mais est-ce que je l’aime ? Dirais-je que je l’aime « de toute ma force » ? Eh bien je me tourne
mentalement vers lui et je le lui dis : « Seigneur, je t’aime. »

Point 2
« Tu aimeras ton prochain comme toi-même. » Ce commandement à l’impératif, c’est tout aussi bien
une promesse au futur : « Un jour viendra où vraiment tu aimeras ; et maintenant, essaye, essaye
donc ! » Et je cherche dans mon cœur s’il y a des visages à aimer davantage, des gens qui
mériteraient de ma part un peu plus d’amour…

Point 3
Aimer Dieu, aimer son prochain, « il n’y a pas de commandement plus grand que ces deux-là ». Une
fois de plus je m’étonne que Jésus mette ces deux impératifs sur le même pied. Je m’émerveille d’un
Dieu qui veut nous élever à sa propre dignité. Je lui rends grâce, et je lui demande de m’aider.

Nous écoutons une deuxième fois cette belle page d’évangile.

Je prends maintenant quelques instants pour adresser plus formellement quelques mots au Seigneur
: lui confier des intentions, lui offrir la journée, ou toute autre prière personnelle.

Nous prions cette prière de Saint Ignace, qui nous place devant le Christ en Croix :
Corps du Christ, sauve-moi,
Sang du Christ enivre-moi,
Eau du côté du Christ, lave-moi.
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Passion du Christ, fortifie-moi,
Ô bon Jésus, exauce-moi,
Dans tes blessures, cache-moi
Ne permets pas que je sois séparé de toi ;
De l’ennemi, défends-moi,
À ma mort, appelle-moi,
Ordonne-moi de venir à toi,
Pour qu’avec tes saints je te loue
Dans les siècles des siècles. Ainsi soit-il.


